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Le mot du président … 

2008, en ce qui concerne la reconnaissance de Camille Tissot, a été une très bonne 
année, marquée par de nombreux événements et expositions. Citons en quelques uns : 
- Au printemps à l’école Navale, à deux reprises, puis au Service Historique de la 
Défense de Brest durant tout l’été (et donc pendant les fêtes de Brest 2008), nous 
avons pu présenter des expositions mettant en valeur les travaux et la personnalité de 
Camille Tissot, dans d’excellentes conditions. 
- Puis, au 1er novembre 2008, la cérémonie au cénotaphe de Plougonvelin, organisée 
par l’association « Aux Marins » a été le point d’orgue de l’année Tissot et une première 
renaissance du Marin Savant. 
Tous ces événements ont été couverts de très belle manière par différents médias, dont 
les interventions sont à chaque fois un superbe tremplin pour nos objectifs en même 

temps que des tribunes incomparables. 
Et puis il y a eu la naissance de l’Association Camille Tissot qui regroupe les énergies pour atteindre nos buts. 
Pour faire un raccourci très rapide de l’année écoulée, je dirais que « le nom de Camille Tissot résonne de nouveau 
dans le port  du ponant … ». 
Nous savons d’ores et déjà que 2009 sera également très riche … 
Des engagements sont pris sur des conférences, des discussions sont en cours pour des expositions et  la commande 
d’un article très complet dans une très belle revue est en cours de concrétisation. 
Et puis, en filigrane, la continuation de la mise en ligne de documents et de l’exploitation des archives, et la recherche 
de nouvelles informations, ainsi que la protection des archives existantes. 
Bref, du pain sur la planche … Mais aussi tellement de plaisir et de découvertes ! 
En cette nouvelle « année Tissot » qui s’annonce, je vous souhaite, ainsi qu’à ceux qui vous sont chers,  

Une excellente année 2009 ! 
                                                          

   Jean-Luc Fournier , président de l’Association Camille Tissot 
 

Association Camille Tissot … 
L’association, dont les statuts ont été déposés à la SP de Brest le 19 octobre 2008, est toujours en cours 
d’immatriculation par cette même SP… Quelques adhérents nous ont rejoints, nous ferons une liste dans les 
prochaines gazettes mais nous voulons que vous sachiez que nous sommes très heureux de vous avoir à nos côtés et 
du soutien que vous avez décidé de nous apporter. 
Cette gazette, dont le rythme de parution reste à définir, sera un lien privilégié entre nous. Avec cette lettre, vous 
recevez votre carte d’adhérent qui officialise le lien avec l’association. Christelle a souhaité que ce soit une « jolie 
carte ». Je crois qu’elle est exaucée. 
    LE BUREAU DE L’ASSOCIATION 

Le Président de l'Association 

Camille Tissot,  
La Présidente déléguée, Le Secrétaire,  La Trésorière, 

    
Jean-Luc Fournier Christelle Sochal Tissot Jean-Pierre Martin Marie-Noëlle Fournier 



 

L’actualité 2009 … 
 
Cette rubrique vous tiendra au courant du calendrier des activités prévues. Seules les dates fermes et 
définitives sont  répertoriées. 
- 10 Janvier : vœux aux associations de la commune. L’occasion de presenter notre jeune association et de prendre     
des contacts pour de futurs partenariats. 
- 19 Mars : conférence à Brest dans le cadre des Rendez Vous Maritimes. (Infos sur le site) 
- 23 Avril : conférence à Lesneven devant un cercle d’historiens. (Infos sur le site) 
- Printemps (date à définir) : exposition « Camille Tissot et la radio maritime » à l’Escadrille des Sous-marins 
Nucléaires Lanceurs d’Engins à Brest. 
 

 

La parole aux adhérents … 
 
 Ce mois ci, les  interviews exclusives de Odile et Denise Sochal-Tissot,  petites filles du commandant Camille 

Tissot, par Christelle. 

 

Odile Sochal-Tissot 

 

Chris : Vous êtes la petite fille cadette de Camille Tissot, vous avez été élevée rue Charles Divry dans le 

dernier appartement du savant marin à Paris, par votre mère et également fille du commandant Tissot, 

ainsi que par votre grand-mère, la femme de Camille Tissot.  

Vous n’avez pas connu directement Camille Tissot puisqu’à votre naissance il était déjà décédé, pouvez 

vous nous expliquer comment vous avez eu connaissance de l’histoire de votre grand père ? 

O. S-T : « L’histoire de mon grand père était à ce point liée à l’histoire familiale, que depuis  ma plus tendre 

enfance, cet homme m’a semblé toujours présent parmi nous de par le fait que ma grand-mère et ma mère en 

parlaient tout le temps.» 

 

Quelles anecdotes pouvez vous nous raconter sur le commandant Tissot qui vous auraient été rapportées 

par votre mère ou votre grand-mère ? 

« Ma mère m’a notamment raconté que le dimanche matin, son père était tout content d’entrer dans une 

pâtisserie pour lui offrir des gâteaux qu’ils consommaient tous deux sur place. Dans un tout autre ordre d’idée, 

ma grand-mère m’a raconté combien son mari lui demandait souvent d’écarter les importuns qui épiaient à leur 

seul profit l’état d’avancement de ses travaux. » 

 

Qu’est ce qui vous a frappé plus particulièrement dans les anecdotes que votre grand-mère vous a 

rapporté à son sujet? 

« Peu d’anecdotes m’ont été rapportées, dans l’ensemble ce qui m’a frappé c’est son amour de la vie et la force 

des sentiments notamment à l’égard de son épouse et de sa fille » 

 

D’un point de vue humain, quel homme diriez-vous qu’il était ? 

« D’un point de vue humain mon grand père m’apparaît puissamment épris d’un idéal humaniste avec les pieds 

sur terre, fidèle dans sa trajectoire scientifique dans ses amitiés et l’amour de sa famille» 

 

Que représente pour vous le fait que les travaux de Camille Tissot soient aujourd’hui remis en lumière ? 

« Lorsque Christelle m’a informée de la redécouverte des travaux de mon grand père j’ai éprouvé à la fois joie, 

reconnaissance et fierté : Joie devant cet évènement inespéré qui aurait comblé ma grand-mère et ma mère, 

reconnaissance à l’égard de ceux qui sont à l’origine et en tout premier lieu Jean-luc Fournier. 

Fierté enfin que ma petite nièce Christelle se soit courageusement engagée dans ce long et ardu travail de 

mémoire » 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 
Cérémonie du 01 novembre 2008 au Cénotaphe des Marins Morts pour la France – Plougonvelin (29N) 

 

Denise Sochal-Tissot 
 

Chris : Vous êtes la petite fille ainée de Camille Tissot, pouvez vous nous expliquer comment vous avez eu 

connaissance de l’histoire de votre grand père ? 

D. S-T : « Ma grand-mère nous en parlait tout le temps à ma mère ma sœur et moi. Pour elle c’était sa vie, son 

univers, elle en a parlé jusqu’à la fin de sa vie. La mémoire du commandant Tissot est d’ailleurs restée très 

ancrée dans la famille, j’ai une petite fille qui s’appelle Camille en son hommage. Pour ma part, je me suis fait 

faire des cartes de visite au nom de Denise Sochal-Tissot et  je suis fière de pouvoir porter ce nom. Une demande 

avait été faite par ma famille afin que son nom puisse lui survivre.  (Visible sur le site) 

 

Quelles anecdotes pouvez vous nous raconter sur le commandant Tissot qui vous auraient été rapportées 

par votre mère ou votre grand-mère ? 

« Ma grand-mère nous a beaucoup parlé de son engagement dans la marine, et en parallèle de son engagement 

du point de vue scientifique, pour la TSF. 

Elle nous racontait notamment « qu’il avait mis une grande antenne au large de la pointe saint Mathieu qui 

permettait d’établir des liaisons, dans le but de  se rendre compte tout ce qui se passait sur mer et dans toute la 

Bretagne.» 

 

Qu’est ce qui vous a frappé plus particulièrement dans les anecdotes que votre grand-mère vous a 

rapporté à son sujet ? 

« Quand j’étais jeune je ne comprenais pas très bien pourquoi il avait « deux professions ». Il avait en effet à la 

fois la casquette de marin militaire et celle de savant, c’est sans doute pourquoi plus tard on l’a appelé le marin 

savant. 

A ce que m’en disait ma grand-mère « c’est lui qui est à l’origine de la TSF,  il a réalisé la première liaison de 

TSF en allant en pleine mer et en installant un grand fil sur un bateau et en parallèle un grand mat sur la terre 

sur la pointe la plus longue de la Bretagne et il a ensuite réussi à émettre des signaux  grâce à ce dispositif.» 

 

D’un point de vue humain, quel homme diriez-vous qu’il était ? 

« Je ne l’ai pas connu personnellement  mais d’après ce qu’on m’en a rapporté il était souvent absent mais quand 

il était présent il était très attentif et aimant. 

Ma grand-mère me disait souvent combien elle regrettait de ne pas l’avoir eu plus souvent à ses côtés car il était 

toujours en déplacement soit pour ses installations de TSF soit pour la marine nationale mais cela n’enlevait rien 

à la force des sentiments que ma grand-mère et lui se portaient mutuellement. 

Plus tard quand il a été affecté à paris, il  est venu  habiter l’appartement familial rue Charles Divry, ils se 

voyaient alors plus fréquemment.» 

Que représente pour vous le fait que les travaux de Camille Tissot soient aujourd’hui remis en lumière ? 

« Une très grande importance parce qu’on remet en lumière la vie d’un homme qui avait énormément fait pour sa 

patrie de son vivant et qu’on avait oublié.» 

 

 

 

 


